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Abstract  

In French, the participle clause contains multiple semantic characteristics, such 

as the reason, the goal, the condition, and so on, and the sentence logical relation 

relies on "the context". The participle clause is the rare syntax construction, which 

possess the similar "parataxis" concept in Chinese.  

For this reason, the participle clause is without doubt the best choice for 

translating a non connecting word phrase of Chinese. In this article, the author 

attempts to systematize, from the angle of Chinese-French translation, the French 

participle clause, so that their translation work could be more corresponding to the 

sytaxic spirit of the target language. 
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1.1 Participe présent  

 

 

 

1.  

Ils observèrent les enfants s’amusant dans l’eau. 

 

2.  

S’amusant dans l’eau, les enfants étaient tout heureux. 

 

  

 1.    

Ils observèrent les élèves remettant leurs devoirs au professeur.

complément d’objet  

Ils observèrent les élèves s’amusant dans la cour. (complément de lieu) 

 2. simultané  

Ils observèrent les enfants s’amusant dans l’eau. (qui s’amusaient) 
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1.2  Participe passé 

 

 

1.  

Il a reçu un paquet enroulé d’un ruban. 

 

2. 

être  

Épuisée par le travail,  elle est allée se coucher de bonne heure. 

 

  

1.  

S’étant longtemps amusés dans l’eau, les enfants étaient heureux.  

      (compl. de temps)  (Compl. de lieu) 

2. (antériorité)  

Ayant attrapé une méchante grippe, il est resté alité. ( ) 

S’étant amusés longtemps dans l’eau, les enfants étaient heureux.  

 

 
1.3 Proposition participe  

 

Le porteur, étant trop lourd, avança lentement. 

“étant trop lourd” “le porteur”

 

La valise étant trop lourde, je n’arrive pas à la soulever.  

“étant trop lourd” “la valise”

) 

 

1.4 Gérondif  
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  “en”

 

Il se promène en fredonnant. ( ) 

En faisant trop de sport, il a mal partout. ( ) 

 

2.  

 

 

1) description 

2) manière ou moyen 

3)  

(aspect)  

- simultanéité par rapport au verbe principal 

- une 

circonstance concomitante par rapport au verbe principal  

- antériorité par rapport au verbe principal  

4) cause 

5) Opposition ou concession: 

6) condition ou supposition 

 

(comment)

 

(

)  
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participe présent 

 

participe passé 

 

gérondif 

 

proposition participe 
1. 

 
description 

On recherche un professeur 

parlant l’anglais et le français. 

Il a aperçu Sophie arrivant à 

l’école. 

Je viens de lire l’article paru dans le 

monde. 

Un pauvre enfant vêtu de noir se tenait 

au coin de la rue. 

  

2. 
 
 
 
 

 
  Elle fait le repassage en chantant.  

 
Je l’ai surpris lisant ce roman.  Il a aperçu Sophie en arrivant à l’école. 

En allant au bureau, il a eu un accident. 

Le printemps arrivant, les nuits 

raccourcissent. 

 

 Ayant fini ses devoirs, l’enfant est sorti 

s’amuser. 

En voyant ses parents, l’enfant a cessé de pleurer. Le travail terminé, il est rentré chez lui. 

Une fois les invités partis, ils peuvent 

enfin se reposer. 
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3. 
cause 

Ne voyant pas sa mère, l’enfant 

s’est mis à pleurer. 

Conduisant trop vite, il a eu un 

accident. 

N’étant pas arrivé à l’heure, le petit 

garçon a été puni. 

En ayant vu les résultats, j’ai décidé de tenter ma 

chance. 

En conduisant trop vite, il a eu un accident. (oral) 

En ayant conduit trop vite, il a eu un accident. (écrit) 

La pluie tombant très fort, le match a 

été suspendu. 

Les invités étant sur le point de partir, 

ils se sont dirigés vers la sortie pour 

les saluer. 
4. 

Opposition ou 

concession 

Etant malade, il est quand même 

venu au rendez-vous. 

 

Ayant travaillé toute la nuit, il est quand 

même venu au rendez-vous. 

Même en travaillant toute la nuit, je n’arriverai jamais 

à terminer ce rapport. 

Même en ayant travaillé toute la nuit, je n’ai pas 

réussi à terminer ce rapport. 

Le typhon arrivant, il est quand même 

parti travailler. 

5. 
condition ou 
supposition 

Réagissant autrement, il ne se 

serait peut-être pas fait critiquer 

autant. 
 

Ayant déjà réservé, nous serions déjà 

partis pour la France. 

 

En parlant un peu moins vite, tu te ferais mieux 

comprendre. 

L‘examen se terminant, les tudiants 

sont autorisés à quitter la salle.   

6. 
manière ou 

moyen 

Réfléchissant, il a fini par trouver 

une solution. 

Ayant réfléchi, il a fini par trouvé une 

solution. 

En réfléchissant, il a fini par trouver une solution. 

Il est venu en courant. 
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Courant très vite, il a pu attraper le train. (

Courant très vite il) 

En courant très vite, il a pu attraper le train. (

en courant très vite ) 

 

Ils rentrèrent à tâtons, se tenant par la main. (

insister sur la description) 

Ils rentrèrent à tâtons, en se tenant par la main. ( 

insister sur la manière) 

 

 

    

... ...

 

 

4.1.  … … ... ...  

 

1994:29  

Je réfléchissais tout en marchant. Yu Hua 1994:30  

... 1994:31  

Jiazhen se mit à pleurer aussi, tout en me donnant de petits coups sur l’épaule. 

Yu Hua 1994:31  

… 1994:43  

... j’aperçus ma mère qui accourait en se balançant sur ses petits pieds bandés, 
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pleurant et gémissant, .... Yu Hua 1994:41  

1994:6  

Je flânais dans les sentiers qui bordaient les champs en bâillant, bouche grande 

ouverte. Yu Hua 1994:6  

... 1994:89  

On raconta qu’il avait pleuré à chaudes larmes en sortant de la ville et que, la 

salive lui coulant de la bouche, il avait dit à quelqu’un... Yu Hua 1994:83  

... 1994:10  

En sortant de la maison, il avait l’habitude de dire à sa femme... Yu Hua 

1994:10  

1994:124  

En s’approchant du village, Jiazhen prétendit qu’elle se sentait mieux. Yu Hua 

1994:115  

 

4.2.  

1994:8  

En me levant, j’aperçus près de la rizière un vieil homme qui essayait de faire 

entendre raison à un vieux buffle. Yu Hua 1994:8  

1994:38  

En revenant, il nous salua, mains jointes, mon père et moi. Yu Hua 1994:38  

1994:29  

En pensant à lui, je fus pris de panique. Yu Hua 1994:30  

1994:14  

Ma mère avait éclaté de rire en entendant ma réponse. Yu Hua 1994:14  

 

4.3.  ...  

... 1994:26  

Elle avançait vers moi en balançant les hanches, .... Yu Hua 1994:26  

1994:31  

A ce moment-là, ma fille Fengxia entra et referma la porte en agitant la tête. 

Yu Hua 1994:31  

1994:67  
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- Chef, le supplia-t-il en bégayant, laisse-moi tirer les canons. Yu Hua 

1994:62  

 

 

 

 

 

 

 

Je restai dans cette position jusqu’au moment où j’entendis des cris appelant les 

paysans au travail. ( ) 

1994:47  

Le palanquin se mit en route et mon beau-père, relevant d’une main sa longue 

robe, le suivit du même pas. Yu Hua 1994:44  

… (  2004:192) 

Alors elle éclate en sanglots en se couvrant le visage de ses mains 

sales, …(Gau Xingjin 1990:268)  

(  2004:189) 

Un paysan passe sur le pont fait d’un tronc d’arbre jeté sur l’eau devant la porte 

de la maison. Il tient à la main un chapelet de petits poissons. Mon hôte le salue 

et lui fait signe d’approcher en expliquant qu’il a un invité. (Gau Xingjin 

1990:263) ...  

… (  2004:201) 
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Je fais deux pas et déboutonne mon pantalon, quand je vois soudain, en levant la 

tête, une ombre de plus de dix mètres de haut se dresser devant moi. (Gau 

Xingjin 1990:279) ...  

(  2004:203) 

Il continue à gesticuler en criant, mais les sons arrivent de manière étouffée à 

travers le brouillard. (Gau Xingjin 1990:281)  

(  2004:213) 

Une dernière voiture était passée en frôlant le bord, ses phares jaunes luisants tels 

les yeux d’une bête sauvage. (Gau Xingjin 1990:295)  

…(  2004:213) 

Ensuite, les passagers avaient gravi la côte à tâtons dans le noir, en bravant la 

pluie, ... (Gau Xingjin 1990:395)                                  

1994:58  

Il arriva en se rengorgeant. Yu Hua 1994:54  

 (  2004:201)  

Le paysan qui me sert de guide est sorti en entendant du bruit, sa hache à a main. 

(Gau Xingjin 1990:279)  

... 1994:52  

Je n’étais jamais allé chez lui, craignant la souffrance que j’en éprouverais (Yu 

Hua 1994:49)  

1994:28  

Ne sachant où aller, je restai planté dans la rue. Yu Hua 1994:28  

1994:29  

En me voyant, ils se mirent à rire, s’attendant à ce que j’aille dire bonjour à leur 

patron. Yu Hua 1994:29  
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…

parce que, comme, bien que, afin que…

 

 

...
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